
En quelques jours, il devient chercheur en vie meilleure. En ce 
moment, il rencontre des étudiants. Il s’adresse à eux depuis un 
pupitre. Mes amis, il en faut de l’énergie pour être un enfant en 
ce monde bercé par l’argent, la publicité et la propriété. On va faire 
en sorte que cela change. On parie que vous allez gagner ? Libé-
rez la cigale qui est en vous, faites pousser vos idées et le 
positif  sera de retour. On vous doit plus que la lumière du 
poste car ce ne sont pas toujours les images qu’on torture à la 
télévision. Vous êtes torturés. La confiance donne de l’avance à 
l’étroitesse d’esprit. Vous êtes petits à l’extérieur mais grands à 
l’intérieur, rien ne vous arrêtera car votre esprit résiste à tous les 
temps, même à celui qui passe dans leur mains. Je vous ai été 
recommandé par ceux qui savent pour la réintroduction de 
l’homme dans la nature. Dans la salle, il règne un silence de 
plomb. Puis tout le monde se met à applaudir, à crier de plus en plus 
fort. Ces mouvements d’humeur prennent de l'ampleur. Les mots de 
Theo se mélangent maintenant à l’incompréhension de ces quelques 
esprits faibles saisis d’une fausse liberté. La foule de casseurs marche 
dans la rue et revendique avec rage sa soif  de liberté, brûlant tout ce 
qu’elle trouve, cassant les vitrines et provoquant les policiers. Mais en 
une heure, les policiers vont éteindre l’étincelle révolutionnaire. Theo 
est ébahi devant l’ampleur des dégâts qu’ont provoqués ses mots. Il se 
rend compte que le changement a une connotation utopique, que le 
passage d’un mode de société à un autre reste un fantasme qui mal 
compris s’apparente à une petite révolution maladroite. 

Décembre 2012, Theo et sa femme, Claire, sont en voyage romantique au Mexique.

Theo tend son bras et sa femme le rejoint sur le rocher. L’éclipse prévue 
pour aujourd’hui fait du ciel le plus bel endroit de la terre. Jamais 
le silence n’a pris autant de place entre les deux amoureux. La 
joie, célébrant la beauté, saisit Theo au cœur qui tombe d’un coup. 
Claire, ayant toujours eu l’audace d’être optimiste, emmène son 
mari à l’hôpital et il est rapatrié en France. 
Une semaine plus tard, Claire est à l’hopital, devant son mari, toujours 
dans le coma, elle se surprend à penser que la douleur vit ses der-
niers instants, que finalement la vie est une histoire vraie. Elle 
pense aux larmes qu’elle a versées hier devant de récentes photos. Sous 
le choc des photos, Claire s’est penchée sur l’idée de la mort. Elle a vite 
réalisé le poids de ce mot. C’est justement ce qui a poussé Claire à venir 
à l’hopital. Theo ouvre les yeux. Mais la joie de Claire est stoppée nette 
par les yeux de son mari. Son regard est déconcertant, e�rayant de 
vigueur. Ses premiers mots sont foudroyants : « il reste tant de 
mondes à découvrir ». Un blanc s’installe mais Claire reprend ses 
esprits et l’enlace. Theo, après un bref  moment chaleureux, se lève et 
traverse la pièce, regarde sa femme et se met à parler. Je vais donner à 
ma vie toutes ses chances, entrons dans le monde d’après et la 
tendresse s’étendra sur le monde. L’avenir est un choix de tous 
les jours et j’ai été choisi pour donner l’eau de la première dent aux 
enfants d’un monde en éveil. Theo retrouve la vitalité qui est en lui 
mais ses paroles mettent mal à l’aise son entourage, surtout Claire qui ne 
reconnaît pas son mari. Il est di�érent, mais la di�érence lui va si 
bien. Claire est pénétrée par la nouvelle force de son mari. Elle l’aime 
depuis toujours pour son calme mais ce changement n’est pas sans lui 
plaire. Comme on dit, ça fait du bien là où ça fait mal, et le plaisir 
est une énergie renouvelable. Claire se sent nouvelle face à son mari, 
lui aussi transformé, elle le laisse donner au monde l’énergie d’être 
meilleur.  
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